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N° de débit 

inaugure 
la cinquième 
Ugnnaie 

jeunes artistes 
INAUGUREE sous le pa-

tronage de M. André 
Malraux, qui était venu 
en personne en compagnie 
d'un nombre respectable 
d'ambassadeurs et de per-
sonnalités officielles, 1 a 
Ve Biennale de Paris s'est 
ouverte hier, au Musée 
Municipal d'Art Moderne, 
Cinquante-quatre pays ont 
envoyé 1.500 œuvres de plus de 800 artistes. 
L'ambition encyclopédique de 
l'entreprise est toutefois limi-
tée par une restriction essen-tielle : les participants ne doi-vent pas être âgés de plus de 35 ans. 

Voici un événement majeur 
qui, tout en confirmant la pré-
pondérance de Paris dans la 
culture internationale, accuse avec éclat la futilité des fron-tières. L'art affirme, ici, son universalité et nous remar-quons, en fait, que les tendan-ces les plus actives sont celles qui, précisément, dépassent les particularismes traditionnels et nationaux. 

Nous relevons, d'abord, la 
joyeuse, l'irritante, l'agressive floraison d'un type de créa-
tion portant l'empreinte de la 

technicité actuelle. Les matiè-res (acier chromé, plexiglas. fibregiace, latex, tubes à néon 
et à ultra-violets), les formes 
aux contours tranchés et les 
couleurs crues, sont bien celles 
de la plastique industrielle e t commerciale qui envahit les cinq continents. Il est facile, cependant, de reconnaître que l'artiste ne se contente pas de rivaliser avec la perfection for-
melle de l'objet standardisé ou de l'image de série. S'il puise 
dans le répertoire technologi 
que, c'est pour s'en servir comme d'un dictionnaire et pour soumettre aussitôt les thèmes empruntés aux infle xions de son rêve. Parmi les pays qui se distin 

guent particulièrement par la 
qualité et la puissance d'inven-tion de leurs envois, nous ci 

terons volontiers, auprès de la 
France, l'Allemagne, l'Italie, la 

Grande-Bretagne, les Etats-
Unis et le Japon. Là, encore 
plus qu'ailleurs, l'art bouscule ses limites, mêle les genres, renverse les conventions et af-
firme un besoin de continuel dépassement. Loïc BERTRAND. 


